
STIA 2018 
270 candidatures, 60 présélectionnés, 34 stagiaires, 14 boursiers 27 pays pendant 25 jours,150 heures, 70 conférenciers. Parmi les
pays représentés : Allemagne, Belgique, Brésil, Bulgarie, Canada, Cambodge, Chili,, Croatie, Espagne, Hongrie,Mexique, Russie,
Slovénie, Suisse, Vietnam.

Pour la première fois, l’ouverture du cours en ligne fermé a donné droit aux stagiaires à la délivrance d’une attestation
universitaire (université Paris 8) en plus du certificat STIA du ministère de la Culture.

Nous ont accueilli : École nationale des Chartes, Archives départementales de Seine-Saint-Denis, Archives nationales (sites de Paris
et  Pierrefitte-sur-Seine),  Service  des  Archives  du  ministère  de  l’Économie  et  des  finances,  Musée  du  Petit-Palais,  Archives
diplomatiques, Service historique de la Défense, société prestataire de numérisation.
Plusieurs participants ont profité du stage pour prendre des contacts ou poursuivre des recherches personnelles :

 Cambodge : contacts avec les Archives diplomatiques, l’EN Chartes

 Congo Brazzaville : contacts avec les Archives nationales d’Outre-Mer et un consultant en numérisation

 Côte d’Ivoire : RV pris avec ses homologues du Service Historique de la Défense

 Mexique : visite aux Archives diplomatiques

 Tunisie : visite du service d’archives de la Banque de France

 Vietnam : recherches sur les inventaires et les fonds d’archives au Service historique de la Défense

Voyage d’études : «un bon mélange entre formation, culture et esprit de corps» aux Archives départementales de l’Oise (11-13 avril)

Outils numériques  : page et groupe Facebook, Portail des archivistes français :PIAF, Google agenda, linkedIn, bilan de fin de stage
en ligne, liste sympa pour la gestion des messages courants.

Cérémonie de clôture : pour  la 2ème année, cérémonie officielle de clôture au ministère de la Culture,  rue de Valois  avec 16
représentants d’ambassades étrangères et la représentante de l’université Paris 8.

Thèmes  abordés : collecte  et  gestion -traitement ;  conservation  et  restauration ;  communication  et  valorisation ;  la  place  du
numérique ; la coopération internationale (Conseil international des archives) ; le rôle de l’archiviste.

Thèmes  à  mieux  traiter :  création  d’un  service  d’archives  ;  gestion  de  l’archivage  électronique,  numérisation,  recours  aux
prestataires privés ; archives d’entreprises ; archives orales et audiovisuelles.

Partenariats à développer :  Francophonie, organismes universitaires et institutionnels, 

Vers quoi on va :  

 stage plus concret,  moins d’heures  en journée.  Développement  des enseignements pratiques (ateliers,  TP, exposés des
stagiaires…) ; élargir le temps d’échanges entre stagiaires. Possibilité de prolonger le STIA par un stage pratique.

 une certification universitaire . Nous étudions la possibilité pour le STIA d’aboutir à la délivrance d’un certificat/diplôme
reconnu institutionnellement..

 trouver à Paris un lieu réservé au STIA, servant à la fois d’espace de travail et de rencontre pour les participants et leur
offrir les ressources de travail nécessaires pendant leur séjour.

 vers une Association. La promotion STIA 2017 a souhaité s’organiser en Association pour pouvoir maintenir le lien entre
les  promotions  futures  et  anciennes  mais  aussi  favoriser  l’émergence  de  nouveaux  projets.  C’est  le  RIFA :  Réseau
international de formations d’Archives. Plus d’informations auprès de rifa.archives@gmail.com.

 Création d’une plateforme multimédia dédiée aux formations internationales servant de pôle de ressources pour la diffusion
des  informations  et  l’animation  régulière  du  réseau  des  formations.  Réfléchir  à  la  structure  de  ce  site,  trouver  les
partenariats  pour  sa  mise  en  œuvre  et  en  assurer  une  large  promotion  auprès  de  toutes  les  instances  nationales  et
internationales intéressées.
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https://www.linkedin.com/groups/STIA-Stage-technique-international-dArchives-8539199/about
https://www.facebook.com/STIArchives/

